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Il était une fois une petite fille qui avait reçu un cadeau de 
sa grand-mère. Elle avait reçu une cape à capuche 
rouge.  
 
 
Une fois, sa mère lui dit :  
« Va donner ce panier de friandises à ta mère-grand. 
- D’accord mère, je vais y aller tout de suite. 
- Attends avant de partir !  
 Il y a une consigne à respecter.  
 Ne t’écarte pas du chemin tout au long de la route 
 et ne parle pas aux inconnus. 
- D’accord, maman ! A tout à l’heure. » 
 

 
La petite fille partit sur le chemin.  
Sur son chemin, elle rencontra un loup caché derrière un arbre.  
La petite fille entendit une voix : « Attention derrière toi ! »  
C’était un bûcheron qui avait aperçu le loup s’approcher du Petit Chaperon rouge.  
 
Le loup vint alors s’excuser : « Excuse-moi, je voulais tes friandises. Qu’est-ce que tu fais 
sur le chemin ? 
- Je vais apporter des sucreries à ma grand-mère. » 
« Tiens donc, en voilà une nouvelle intéressante ! se dit le loup. Je me rendrais bien chez 
sa grand-mère avant elle pour la dévorer toute crue ! Vite, il faut que je me dépêche ! » 

 
Plus tard, le loup arriva chez la grand-mère, avant le Petit Chaperon rouge donc. 
« Toc, toc, toc », tapa le loup à la porte. 
« Tire la bobinette avant d’entrer », dit la grand-mère. 
Le loup entra et la mangea !  
Après l’avoir mangée, le loup se déguisa en grand-mère.  
 
 
 



Dix minutes plus tard, le Petit Chaperon rouge arriva à son tour et tira la bobinette. 
« Entre mon enfant », dit le loup déguisé en grand-mère. 
Le Petit Chaperon rouge entra. 
«  Comme tu as de grands yeux ! dit le Petit Chaperon rouge. 
- C’est pour mieux te voir mon enfant, dit le loup. 
- Comme tu as de grandes oreilles ! 
- C’est pour mieux t’entendre mon enfant. 
- Comme tu as de grandes dents ! 
- C’est pour mieux te manger mon enfant ! » 
Et le loup dévora aussi la petite fille. 
 
Un peu plus tard, le bûcheron, qui passait par là, arriva et entendit des ronflements 
bizarres.  
« Ce ne peut pas être la grand-mère » se dit-il. 
Il ouvrit doucement la porte et vit le loup allongé sur le lit et il entendit les voix du Petit 
Chaperon rouge et de la grand-mère. 
« Aidez-nous ! Aidez-nous ! » dirent le Petit Chaperon rouge et la grand-mère. 
Le bûcheron ouvrit le ventre du loup avec des ciseaux et sortit le Petit Chaperon rouge 
et la grand-mère. 
« Merci ! » dirent-elles. 
Le bûcheron eut une idée de génie : il apporta des pierres pour remplir le ventre du 
loup. Puis la grand-mère lui recousit le ventre.  
 
« Oh ! Comme j’ai bien dormi, dit le loup en se réveillant. Mais mon ventre est si lourd ! Et 
j’ai soif ! Je vais aller boire dans le puits. » 
Quand le loup se pencha pour boire, il tomba dans l’eau et se noya.  
 
Depuis ce jour, le Petit Chaperon rouge décida de ne plus jamais s’écarter du chemin 
et de ne pas adresser la parole à des inconnus. 


